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Eden,


De là où je t’écris la vie me semble plus belle. Les journées sont rythmées par le chant des oiseaux et les doux rayons du soleil.


J’occupe mon temps dans mon potager. Il faut dire que les récoltes sont bonnes, si bien que j’organise chaque semaine un repas avec mes voisins afin de déguster mes délicieux légumes.


Comme tu aimais ma cuisine étant petit !


Mon carnet de recettes s’est encore agrandi ces dernières années, et j’adorerai te faire goûter mes nouvelles spécialités.


Ici, à la forêt de Souffle-vent, il fait bon vivre. Je t’invite à venir t’en rendre compte par toi-même. Si tu le souhaites, je peux te réserver le terrier Petit Pommier.


En espérant te revoir vite,


Oncle Zéphyr
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Les larmes du soleil coulaient sur le bois, en se mêlant aux ombres qui n’étaient que passagères. Le chant des galopins raisonnait entre les murs de la forêt. Le plus dynamique d’entre eux, lors de l’éclat d’un pissenlit, se projetait au milieu, pour danser joyeusement et rompre l’ennui. Une belle image dont profitait Eden, marquant ses premiers instants, dans la forêt de Souffle-Vent.
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Eden se souvenait des indications que lui avait laissé son Oncle Zéphyr, mais la forêt de Souffle-Vent était si grande qu’il paraissait difficile de s’y repérer. En marchant, le garçon finit par tomber sur un hérisson qui ramassait des brindilles.
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« Je ne t’ai jamais vu par ici, dit le hérisson qui portait le nom de Monsieur Grognon.


- Je viens d’arriver. Je suis à la recherche du terrier Petit Pommier », répondit Eden.
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